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Paroisse Ste-Félicité 

C. P. 99, 1646, rue Landry 

Clarence Creek (Ontario) K0A 1N0 

 Tél : 613 488-2000 
Site Web http://www.paroissestefelicite.ca courriel paroissestefelicite@gmail.com 
Bureau paroissial ouvert le lundi de 9 h 30 à 10h30 et du mardi au jeudi de 9 h 30 à 11 h 30 

Pour rejoindre l’abbé Joseph, vous pouvez le contacter par cellulaire au 613-371-0090. 

Dimanche 21 juillet 2024 – 10 h 30 

Marie-Jeanne Charbonneau-Levert par parents et 

ami(e)s 

Monique Madore par parents et ami(e)s 

Suzanne Gagnon par parents et ami(e)s 

Aux intentions d’une paroissienne 

Lionel Hotte par parents et ami(e)s 

Raymonde et Henri Roy par les enfants 

Benoît Lavictoire (37e ann.) par la famille 

**************************************** 

Vendredi 26 juillet 2024 - chapelet 8 h 30 – messe 9 h 

Pout les paroissiennes et les paroissiens par l’abbé 

Joseph 

Accueil : Claudette et Thérèse 

Service de la parole : Mercedes et 

Louise 

Service de la communion : Jaime et 

Nicole 
 

 

OFFRANDES DOMINICALES 

Rapport 14 juillet 2024 

Collecte ordinaire                          461 $ 

Support                                         159 $ 

Vente de bouteilles et cannettes   500 $ 

Total                                           1 120 $ 

La communauté Ste-Félicité s’associe par ses prières aux personnes qui le désirent : Carole Talbot, 

Catherine, la petite fille de Micheline et Réal Cheff, Georges Madore, frère de Lévis 
 

Par décision du pape François, sainte Marie-Madeleine est 

désormais fêtée par toute l'Église catholique le 22 juillet. 

La décision s’inscrit dans le contexte ecclésial actuel, qui 

demande de réfléchir plus profondément sur la dignité de la 

femme, sur la nouvelle évangélisation et sur la grandeur du 

mystère de la miséricorde divine. [...]  

Sainte Marie-Madeleine est un exemple d’évangélisatrice vraie 

et authentique, c’est-à-dire une évangéliste qui annonce le 

joyeux message central de Pâques (cf. Collecte du 22 juillet et 

nouvelle préface). [...] 

Elle a accompli la mission que lui a donné le Ressuscité : « Va trouver mes frères pour leur dire… Marie-

Madeleine s’en va donc annoncer aux disciples : “J’ai vu le Seigneur !”, et elle raconta ce qu’il lui avait 

dit » (Jn 20, 17-18). De cette manière elle devient, comme on l’a déjà noté, évangéliste, c’est-à-dire 

messagère qui annonce la bonne nouvelle de la résurrection du Seigneur [...]. 

https://www.la-croix.com/Definitions/Bible/Marie-Madeleine/Pourquoi-l-Eglise-fete-Marie-Madeleine 

Ils étaient comme des brebis sans berger  
 

C’est un Jésus doux et soucieux des siens qui nous est 

donné comme pasteur. Beaucoup de pages d’Évangile 

nous le montrent à l’action, parfois en lutte contre 

ceux qui s’opposent à lui. Aujourd’hui, il est cet ami 

délicat qui prend soin, après avoir remarqué la fatigue 

de ceux qu’il aime. 

Chose étrange, cette page est située après le récit 

abject de la décapitation de Jean Baptiste, son proche 

parent. L’Évangile semble donc suggérer que face à la 

violence et à la cruauté du monde seule l’infinie 

douceur doit prévaloir. Que faire de cette leçon ? Est-ce un message pour le monde d’hier ? Est-il à 

spiritualiser pour qu’il soit applicable aujourd’hui ? Ou bien une invitation à revoir notre copie dans 

notre monde en guerre et notre société fracturée ? 

La foule, en tout cas, ne lâche pas Jésus. Elle lui fait presque subir un harcèlement. Alors même 

qu’elle a compris son intention de se reposer à l’écart, elle le poursuit en courant pour ne pas le 

perdre. Jésus alors ne lui résiste pas. « Saisi de compassion », dit le texte, Jésus l’enseigne 

longuement. 

À la douceur du début, se joint désormais la lenteur de la parole dite. Jésus prend son temps pour 

donner une nourriture spirituelle à ceux qui la quémandent. La variable temps est mise au service de 

l’évangélisation du cœur des fidèles. Comme s’il n’était pas possible d’envisager comprendre la 

Bonne Nouvelle d’un seul coup d’un seul. À tous les pressés modernes, Jésus propose de s’arrêter 

longuement. On ne refait pas ses forces dans la précipitation. Un peu comme se remplit une nappe 

phréatique après une période de sécheresse. 

Jésus sait que le naturel de l’homme est qu’une parole chasse l’autre, comme cela se fait sur les 

plateaux de télévision. Il nous offre une autre voie, celle où sa parole s’accumule et sédimente pour 

devenir un héritage à entretenir et à transmettre. 

père Alban Dumaillon https://www.la-croix.com/religion/16e-dimanche-du-temps-ordinaire-ils-

etaient-comme-des-brebis-sans-berger-annee-b-20240719 
 

A la suite de Jésus qui ne cesse de donner sa vie, soyons attentifs, cette semaine, à tous ceux qui 

attendent quelque chose de nous. Soyons prêts à leur donner notre temps, notre énergie et notre 

patience. Sachons prendre soin d'eux et nous mettre à leur service. Manifestons notre amour en ne 

passant pas à côté du geste amical et relationnel. Les belles paroles, les beaux discours, ça ne suffit 

pas : pour aimer, pour aimer vraiment, il faut s'y mettre ; il faut se relever les manches, comme Jésus 

qui aime en paroles et en actes. Il s'agit d'être toujours disponible pour rejoindre l'autre avec 

simplicité, douceur et tendresse. 
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